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Pour soulager 
une infortune 

L'appe l que nous a v o n s lancé en faveur de 
l a fami l l e Vasseur . d e Wat tre lo s , a trouva de* 
échos d a n s toutes les c lasses de la p o p u l a t i o n . 
C'est p a r centaines que des â m e s chari tables 
conna i s sant l a p o i g n a n t e détresse d e ce t te 
mère de fami l l e , ont t enu à a p p o r t e r l eur 
obole . 

Pour soulager un*, infortune, 20 fr.; Nelly et 
Lulu, 10 fr.; Anonyme, 10 fr.; Le Président de 
la République !ibre du Fontenoy, 10 fr . ; La Muse 
du Travail du r'onteuoy, ô fr.; Une bonne femme 
du quartier Ste-Elisabeth,5 fr.; Anonyme, 5 0 f r . ; 
Un purotm, 5 fr . ; Un père, de famille A. B., 
10 fr.; Les Enfants et le personnel de la maison 
Camus, 8 1 , rue de Lannoy, ftoubau, 73 fr.; Fa ­
mille Speleers, 2 0 fr . ; Le personnel des établis­
sements Motte-Bossut fils, 190 fr. 50; Anonyme, 
3 0 fr.; Anonyme, 5 fr.; M. Y., Croix, 21 fr.; 
Robert Lepoutre, 16, rue Cuvier, Roubaix, 25 fr.; 
Michel et Suzanne, 8 fr.; Mme Mahieu et son 
personnel, fabricant de casquettes, boulevard 
Gambetta, 47 fr.; Le personnel de la maison 
André Piat et fils, 18, rue des Lignes, Ronbaix, 
77 fr . ; Pour obtenir la paix en famille, 5 fr . ; La 
famille Vanhenle-Henricart, 2 0 fr.; Arthur Van-
deunne, 5 fr.; Sidonie Poupaert, 5 fr. 

Matieu, 5 fr.; Romain Bar, 5 fr . ; Verbest, 
5 fr . ; Taverne Liégeoise. 5 fr.; M. Haurent, 
5 fr.; Gœthals, 5 fr.; A la ville de Courtrai, 
5 fr.; M. Delporte, 5 fr.; Pierre Masse, 5 fr . ; A 
la ville de Gand, 5 fr.; Café Julien, 5 fr.; M. Ver-
meu-len, 5 fr.; Bardaf, 5 fr.; Pour Berthe , 5 f~r.; 
Georgette Godart, 5 fr . ; Louis Godart, 5 fr . ; 
Mme Vêtu, 10 fr. ; Denx cœurs tendres, 10 fr. ; 
IVéné, Mimi, Jolot , 13 fr. 7 5 ; André M.. 5 fr.; 
Pour l'aider u.i peu, 5 fr.; M. et Mme Dierick-
Lejeune. 2 0 fr.: M. G . 10 fr.; G. M , 5 fr.; 
M. Sandevoir-Leclercq, 19. rue Inkermsnn, R x , 
fi fr . ; Stéphan*. Gisèle et leur maman, 6 fr.; 
Mme Clauwaert. 5 fr.; Chsrles , 1 fr . ; Mme 
Léonie Phondt, 2 fr. ; Une mère qui a connu la 
misère, 5 fr. 

L'administration et le personnel de la Coopé­
rative de l'Union Roubaix-Tourcoing (Bock 
Meyerbeer) , 500 fr. 50; Anonyme, 2 0 fr.; ano­
nyme, 20 fr.; Tan'e Reine et Tine, 15 fr.; Con­
tre arbitres vérei i i , 10 fr.; Spectateurg mécon­
tents, 5 fr.; Pe.rJt Jean, 5 fr.; Pour que Dieu 
nous bénisse, 5 fr. ; Collecte faite chez Gilmet 
(dit Lambert) par un membre de l'Union lyrique, 
42 fr.: Le personnel ouvriers et employés de 
chez Dazin-Motte fils, 171 fr. 5 5 ; Un grand mu-
li lé , 10 fr.: Pour la guérison d'une sœur, 10 fr.; 
Après un dîner chez ma tante, rue Gay-Luassc, 
a*'12, 2 0 fr . ; Produit d'une quête de la Société 
d'épargne de chez Mme Vve Turpin, 43, rue 
Henri Carette, 3 0 fr.; Anonyme A, B , C.%6 fr . ; 
Pour la guérison de notre fille, 25 fr.; Anonyme, 
10 fr.; Un ouvrier en l'honneur du Christ-Roi, 
5 fr . ; Henri Boucan, Roubaix. 10 fr . ; Pour la 
bonne santé de ma femme, 10 fr, : R B. et A F. , 
Roubaix, 20 fr.; Madeleine anonyme. 20 fr . ; 
Henri Leclercq, Roubaix, 10 fr.; Pour le Mag de 
la famille. 5 fr.; Mme Delreux, rue du Pile, cour 
Bonté, 5 fr.; Frère et sœur, 10 fr. 

Pour que Mlle Larthy demeure au Théâtre de 
Tourcoing, 2 5 fr.; Poui réussi • dans une entre­
prise, 7 fr.; Le personnel du Bazar des Halles , 
i~ rue Pierre Motte, R ubaix. 25 fr.; Anonyme 
Mouvau*. 10 f t . : Une mère de 4 fils, Mouvanx, 
5 fr . ; Pour- la ituérison de ma mère, 10 fr . ; Pour 
une guérison C A., 5 fr.: Jules Brouckaert, rue 
Belmarre, Wattrelos . 10 fr. : B. V., pour la santé 
de mon fils. 5 fr.; L V., 5 fr.; Denx familles 
pour le bonheur de leurs soldsts , 10 fr.; Ernest 
De'dgny. 5 fr. ; F . D . , 5 fr. : l 'n veilleur de nuit, 
D . X., 1 0 fr.; Anonyme. 5 fr.; Un groupe nno-
nyme de Leers . 11 fr. ; Anonyme Mouvaux, 5 fr. ; 
L'Association des familles nombreuses de 'Wat­
trelos, 5 0 fr.: M. et Mme Lepoutre-Delabve, 
20 fr.; Mlle Marguerite Lepoutre, 10 fr.; M. 
Henri Lepoutre, 5 fr.; Mlle'Marie-Thérèse Le­
poutre, 5 fr.; M. Gérard Lepoutre, 5 fr.; M. Jean 
Lepoutre, 5 fr.; Une grandmaman de la rue 
Mt-André, Ronbaix. 10 fr.; M. et Mme Hego, rue 
Sébsstopol. Roubaix. 10 fr.: Les joueurs de 
cartes du dimanche chez Jules Derbaudringhien, 
Mmisrron («O fr. belges) . 

Marcel Mattbya, 1 0 fr.; Pour ma «uérisoa, 
n» 35. 10 fr.; La vieWe Zandrine, 0 ft. 50 : Un 
vitraux d"». 5 fr.; Les deux piquets. 5 f r . ; Gogo 
»t Jojo, 2 fr.; TorT retrouver ce que j'ai perdu, 
3 fr.; L'avare, 1 fr. 23 . 

Chauffeurs de taxis et cafetiers de la gare: 
M. Millot, 10 fr.; M. Leoocq, 5 fr.; M. Bonheur, 
B fr.; M. Vandevelde. 5 fr.; M. Durier, 5 fr.; 
M. Paul Soyez, .'» fr.; M. Briact ABjert, 5 fr . ; 
M. Briant Jules. 5 fr.; M.'Jonek Mac Vay, 5 fr . ; 
M. Verbeck, 5 fr.: Pour Eetber, 5 fr.; M. Lou-
cheur, 5 fr.; M. Gislelinck.5 fr.: M. Chalet, 5 f r . ; 
M. Plateaux, S fr.; M. Delys . 5 fr . : M. Verhark. 
r. fr.; M. Prudent, 5 fr.; Débit de tabae, 10 fr.; 
Petit, 5 f r. ; Liétar, 5 f r. 

Que tout le monde fasse comme nous, 3 3 fr .50; 
Maurice Thérèse, 5 fr.; Une famille nombreuse, 
10 fr.; La petite Jacqueline Depreux, 5 fr.; Fa ­
mille Francklm-Lenoir, 20 fr.; Un tisserand, 
5 fr.; J. M. Wasquehal. 5 fr.; Qu'est-ce que cela 
pour mon éternité, 10 fr.; Pour la santé de ma 
mère, 10 fr.; Anonyme, 2 5 fr.; Un groupe d'amis 
qui pansent aux malheureux H. L , 35 fr . ; Gé­
rard et Fernande Seutenaire. H e m . 5 fr.; Une 
maman de Baiaieux. 50 fr.; S. G. R . 8 0 fr.; A 
la mémoire de nos rbèrs défunts, familles D . V., 
10 fr.; Parent» compatissants, 10 fr.; L e s trieurs 
de la maison Watt ine-Bossut , 56 fr.; M. Louis 
Quique, 23, rue du Commerce, Wattrelos, 10 fr.; 
Promesse faite H. J., 10 fr.; Nelly et Jacqueline, 
5 fr.; En reconnaissance à N . -D . d'Assistance 
M. F. . 10 fr.: Mme Paul, 5 fr . ; Une orpheline, 
5 fr.; Le petit François pour les pet i t s malheu­
reux, 6 fr.; Pour le bonheur du ménage, 5 fr.; 
Pour le bonheur du ménage, 5 fr.; Pour le 
oonheur du ménage, 5 fr.; V. L R , 25 fr . ; Une 
bonne maman. 10 fr. ; Pour cette veuve malheu­
reuse J. D . , 10 fr. 

En l'honneur du Sacré-Cœur, 10 fr.; Le per­
sonnel de la maison Talpaert Casaens, 7 0 fr.: 
T T DS future maman F . T., 5 fr.: E . Cormorant, 
5 fr.: Anonyme Croix, 10 fr.; Mme Poulain, 82, 
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Le personnel „ u v, .„ 
| dit du Nord,, 436 fr. 15; Une élève de l'Institu 

t i e » Saint-Louis, 5 fr.; U n e vieille maman pour 
la santé d'une famille, 3 fr.; Mme Poulain 82 
rue Turgot, Roubaix, S fr.; Andrée e t Renée D ! 
10 fr.; Mm* E , Mans, 80, rue de Maubeuge, Rx, 
10 » . ; E . Lefebvre, employé à Croix, 10 fr | 
S ^ Î I i , 1 " " ^ «rrf*iit« d'un aveug l , de guerre de 
} \a t te s tes , 2 0 fr.; P . R., 20 fr.; F . D . 10 fr • 
M D. 100 fr.; F . D . , 10 fr . ; Un chauffeur belge 
P*r* de famille de 4 enfante dont un soldat, 
5 fr.; Un ménage de sourds-muets, 5 fr.- Ja-
boulet 5 fr.; Marthe/Maurice , Gabriel, André et 
Marcelle Leymat. 10 fr.; Pour obtenir d e s grâces 
i Pet i te Sosur Thérèse,«M. T., 10 fr.; Pour la 
guérison de ma fille, 10 fr.; Mme H. D . , 5 fr.: 
£ J - 1 ° fr.; Un vVattreloslen, anc ien 'du 1 ' ' 
B.O.A., 5 fr. 

Mme J . D . , <ie Tourcoing, 200 f r. ; Anonyme, 
Tourcoing, 10 fr.; Anonyme, 50 fr.; un ouvrier 
du Fresnoy, 5 fr.; Que Sainte-Thérèse de l 'En­
fant Jésus fasse pleuvoir beaucoup de roses dans 
cette famille, A. G., 20 fr.; M. Achille Dubuis-
son fils, Tourcoing, 50 fr . ; Pour que Sainte-Thé­
rèse exauce mon plus cher dés ir , uu Tourauen-
nois. 5 fr.; Piqûrage rue du Printemps, Tour­
coing, 6 0 fr . ; M. A. D . , Tourcoing, 20 fr.; les 
employés de la Maison Dassonvil le-Dubar Fil», 
Tourcoing, 11« fr.; Anonyme, 20 fr.; Madame 
S. C., '6 fr.; M. et Mme V. Poissonnier-Choquet, 
Tourcoing, 3 0 fr.; pour une promesse, 10 fr . ; 
Suzanne e t Guiguite, 2 0 fr . ; M. A. Rémond, 
2 0 fr.:: Un groupe d'ouvrière F .F .T. , 57 fr . ; 
A. D . Croix-Rouge, 20 fr.; un groupe d'employés, 
100 fr.; A. M., 10 fr . ; Une mère de famille, 5 fr.; 
Le personnel du piqûrage des Etabl issements 
C. Tiberghien, boulevard industriel (Pont R o m ­
pu) , 240 fr . ; Un groupe d'employés de banque de 
Tourcoing, 258 fr.; B . R , en l'honneur du Sa­
cré-Cœur, 2 0 fr.; Anonyme, 10 fr . ; La famille 
B . M. G. D. ,10 fr.: Simone Mayot, 10 fr. 

Pour une guérison, L . F . L., 10 fr . ; Pour sou­
lager une infortune, 20 fr.; Pour la réussite de 
mon commerce, 10 fr . ; .Pour protéger une petite 
fille, M. L. H., 5 fr.; Pour me porter bonheur, 
G. L. H., 5 fr . ; Pour protéger ma famille, 
J. M. L., 1 0 f r . ; Le personnel ouvriers et ouvriè­
res de la maison Joseph Dubois et Fi l s , 72 fr.; 
Le personnel du piqûrage des Etabl. Wibanx-
Florin, 100 fr.; La famille Veldel, 25 fr.; Une 
ouvrière qui regrette de n'être pas m a m a n , 5 fr.; 
Quatre sœurs , 1 0 fr. ; M. e t Mme Verbracken, 
10 fr . ; Camille Debarge, 5 fr.; Le personnel de 
la Bonneterie J . Lepers-Yandenherghe, Tour­
coing, 100 fr.; Un groupe d'ouvrières de chez 
Flipo Frères , Tourcoing, 3 2 . f r . ; M. Loridan-
Dartois . de Tourcoing, 50 fr. ; M. Lebrun-Lor-
tbioia, 5 fr.; Richard Hallard, 10 fr.; 3 petites 
sœurs , 10 fr . ; R. L., 1 0 fr . ; Monique, 10 fr.; 
Anonyme, don de 4 0 fr., 40 f r . ; U n e jeune veuve, 
10 fr.; Pour notre bonheur, C. D . . L . P. , 10 fr . ; 
Un anonyme de Tourcoing, 10 fr.; Mlle Renée 
Ladspus, Tourcoing, 5 fr . ; Mme Ernes t Leclercq, 
20 fr.; M m e veuve Leclercq, 5 fr. 

Louis e t Simone de Wattrelos , 10 fr. ; Ano­
nyme, 5 fr . ; Pour, une guérison, Colombe et Ma-
rja-Rose Prud"hon, Tourcoing, 2 0 fr.; Pour les 
petite mioches, collecte au cours d'un dîner de 
famille, rue de Calais, Tourcoing, 100 fr.: Une 
famille réunie pour la réussite d'un fila, 2 0 fr.; 
Collecte fefie pendant la fête des Médsi l lés du 
travail des établissements Pinton et Vincent, 
100 fr.: F . D . S., Tourcoing, 10 fr.; Quête faite 
par les ouvriers de la Sté Anonyme « La Douai-
«ienne », Wattrelos , 46 fr . ; Marie-Jean, 2 0 fr.; 
D e u x petites sœurs , 40 fr . ; Mlles P . . . , rue àt 
Lannov, 10 fr . ; G. I . M., 40 fr.; Tissage Fau-
varque et Cie : les contremaîtres e t monteurs de 
la section G. Decatoire , 2 0 fr.; Les chef* de 
salle, repasseurs e t trieurs de la S t é Anonyme 
de Peiguage Ane. Etab. Amêdée Pxouvost et Cie, 
392.S5; Mme Derveaux, restaurant Ainëdée Prou-
vost , 1)0 fr.; Mado e t s e s tantes , -7 ttAÊL Jo» 
seph, 1 fr.; 2 jumelles, 2 fr.; S~ H . pet i te sœur 
h Lulu, 2 fr.; En l'honneur de Saint-Antoine, 
1 0 fr.; Le piqûrage de la Maison Verniex-Leu-
rent, 55, rue Fosse-S'i^-Chênes, Roubaix, 64 .50; 
Une jeune fille de Croix pour la santé de se» 
vieux parents, 10 fr. : E n l'iionneur de Sainte-
Thérèse , 3 0 fr.; La Direction et le Personnel de 
la Maison Verspieren, Roubaix, 340 fr. 

Anonyme. 100 fr.; Un vieux travailleur, 10 fr.; 
Georges, 10 fr . ; Pour que Jacques guérisse , 
10 fr.; En souvenir de mon mari, 10 fr.; Louis 
Simon. 2 fr.; Adrienne, I fr.; Marie, 5 fr.; Pour 
un mutilé belge, 50 fr.; Pour une réussite, P. D. , 
50 fr.: B o n cœur n'est pas riche, M. D-, 5 fr. ; 
Jacqueline et Roger, 10 fr.; A. V. P., 5 fr.; Pro ­
messe & Saint-Antoine de Padoue, 10 fr.; Arthur 
et Suzanne G. L , 10 fr.; Ancien Roubaisieh ha­
bitant Mouscron, 50 fr.; Pour une f a m i l l e ' e n 
détresse, Chris'tiane Leeluysé. Croir, 10 fr.; Pour 
une c è r e éprouvée, Maria Degrave, 30 , rue. uu 
Nord, Croix. 10 fr.; Le personnel de la L b v d s 
Bank, 140 fr.; Pour la santé de mon fils. A- S., 
10 fr.; P. V.. rue Ooligny, 5 fr.; Verselieure, rue 
du Curoir. Roubaix, 5 fr.; Jacqueline, 10 fr.; 
L L , 5 0 fr.; Un groupe de charmantes dactylo.-, 
30 fr. ; Le piqûrage du Favreuil de la maison 
Glorieux et Pierrepont. 240 fr . ; Henri et .Tulot, 
10 fr.; Anonyme, rue de Lannoy, & Lys, 10 fr.; 
Une mère et s e s enfants, D . - L , 20 fr.; E n sou­
venir de notre fila Henri . 2 0 f r . . . 

Mlle D . , 100 fr.: Mme R. T., 100 fr.; Anonyme, 
V. D . , 2 0 fr.; E . V. . 10 fr.; L a petite Angêle, son 
père et sa mère, 5 fr.; Achille Stock, Gustave 
Bandaert et les amis du "Café Dêly», 100 fr.; 
Anonyme, 5 0 fr.j Un. a n o n y m e . d ' g e m , 5 fr.; 
2 vitriers et 3 peintres du chantier de la Lai­
nière, 10 fr.; S. C. S. G., 10 fr.; Un Turgotin, 
20 fr.; Une maman et une petite fille, 16 fr . ; 
Pour le règne du Sacré-Cœur, 10 fr.; Une bonne 
maman pour l e s pet i ts mioches, M D. , 5 fr.; I 
M. V. P., Tourcoing, 5 fr.; E . Haquette-Walle- i 
camps, a Roncq, 5 fr . ; Une mère de famille, 

5 fr.; D e u x pet i tes sœurs Louisa et Dina, Mous­
cron, 10 fr.; Mil* Louisa Droulet , à Hem, 10 fr.; 
Une mère de famille très touchée, G. V., 10 fr . ; 
K. C. A. S., 15 fr.; Un Lycéen, 5 fr . ; D e s cou­
se t t e s de la rue d'Inkermann, 10 fr.; U n invalide 
belge, 10 fr; Marie José , 5 fr.; Anonyme, 20 fr.; 
Un Tertiaire de saint François , 10 fr . ; Mme Vve 
Eloi Demeyère-Deprest , 10 fr.; Donné d'un bon 
cœur, 10 fr. 

14 et 18, boulevard de Cormar.Roubaix, 10 fr.; 
Les familles T . D . V . F. , 25 fr.; J. D . , Touf-
fiers, 2 0 fr . ; Anonyme, 10 fr . ; H . A-, 10 **•; X>—« 
3 fr.; Produit d'une quête faite dans une réunion 
de famille tourqoennoiae, 45 fr.; E . F . , 10 fr . ; 
R. D . . 15 f r . ; Anonyme, 30 fr.; Georges Moer-
man, 10 fr . ; U n ménage heureux, M. D. , 10 fr . ; 

Journal de StouSaix 
Victor Debruyne, Place de Luingne, Mouscron, 
10 fr.; Pour notre bonheur, M. S., 10 fr.; Pour 
obtenir une guérison, R. J. , 2 0 fr.; Une mer* de 
famille de sept *nfants (sœurs, frères ) , B fr.; 
Une mire de famille. Cour Frère, 3 fr . ; Un 
groupe de commerçants ds la ru* de Mouvanx, 
00 fr.; Beulens, pour guérir d'un mal de jambe, 
6 fr.; O. M., S f r . ; B . L.. 5 fr.; A. U, 1 0 fr . ; 
C. D. , 2 fr.; Pour la guérison de ma nièce Ray-
monde. 5 fr.; Pour que Jacques soit eage, 3 fr.; 
Tour que Dieu m'exauce, 5 fr. 

Tota l de U t r o i s i è m e l i s t e 

P r e m i è r e l i s t e 

D e u x i è m e l i s t e 

Tota l généra l à ce jour 1 3 - 3 6 5 3 0 

L'EX-FORÇAT DIEUDONNt 
ARRIVE A PARIS 

P a r i s . 3 1 oc tobre . — D i e u d o n n é , a c c o m ­
p a g n é d e s a f e m m e e t de s o n fils, v e n s n t de 
Marse i l l e , e s t a r r i v é c e m a t i n & P a r i s . 

Sur l e quai de la gare de L y o n , un a s s e z 

éxà 
D I E U D O N N É 

grand n o m b r e de pareffits e t d 'amis l ' a t t e n ­
d a i e n t . 

< D e p u i s l o n g t e m p s , a-t- i l déc laré , j e n'ai 
p a s c o n n u u n e t e l l e jo ie , revo ir P a r i s é t a i t 
u n r ê v e que Je ne c r o y a i s j a m a i s vo ir *e 
réal i ser . 

» U n e s e u l e c h o s e m ' e n n u i e , c ' e s t de 
n 'avo ir p a s é t é a v i s é o f f i c i e l l ement de m a 
grâce . » 

A p r è s avo ir rempl i l e s f o r m a l i t é s . D ieu -
d o n n é a g a g n é l e domic i l e d e s a f e m m e , 
p e n d a n t que d e v a n t la gare d e L y o n plu­
s i eurs c e n t a i n e s d e p e r s o n n e s l ' a t t e n d a i e n t 
e n c o r e . 

REVUE DE LA PRESSE 
L'élect ion d e M. MUlerand 

L'J4venir ( M . E M I L E B L - R É : 

Préfet , sous-préfet, fonctionnaires d'autorité 
et de gestion furent lâchés sur M. Millerand, et 
comme celui-ci faisait tète à la meute, un grand 
journal officieux vint au secours de cette der­
nière, oubliant que son directeur aura besoin des 
•'oix millerandistes pour être élu » Pari» eu 
mai prochain. Il publia nu article venimeux qui, 
contrairement aux espoirs ^e ceux qui nnsp i re -
rent en haut lieu, desservit i» candidat qu'il vou­
lait servir. 

M. Millerand pouvait, dans l'Orne, vaincre 
sans péril. Ses adversaires n'ont p«s voulu qu :1 
en fût .".in?i. Nous les en remercions vivement. 

L'Echo de Paris: 

Malgré des attaques d'une extrême violence et 
qui, par manque d'aliments, ne se nourrissaient 
que des plus basses calomnies; malgré la manœu­
vre vraiment trop simpliste et qui prétendait 
opposer à la candidature nationale de l'sncien 
chef de l 'Etat celle, non moins nationale, d'un 
néophyte de la politique porté sur les fonts bap­
tismaux par sa « marraine » le Cartel, M. Mil­
lerand a triomphé. Ce triomphe est celui du bon 
sens français; de l'esprit démocratique contre la 
fureur démagogique, tie l'ordre contre le désor­
dre, de la liberté contre l'anarchie. U es t égale­
ment une réparation. Fél ic i tons le suffrage res­

t r e i n t d'avoir en cette Normandie, où tout, jus ­
que dans la beauté des paysages, est mesure et 
clarté, obtenu ce triomphe et procuré cette répa­
ration. 

M. Millerand revient au Sénat où sa pla.-e 
était marquée. Son expérience et son autorité 
apporteront aux débats à venir leur contribution 
fructueuse. Les électeurs de l'Orne l'ont com­
pris ; le pays leur en sera reconaissant. 

Le Journal: 

La rentrée de l'anc'^j Président de la Répu­
blique dans l'arène parlementaire suscitera 
d'aboqdants commentaires. Elle rend à l'aile 
droite de l'Union nationale un chef dont la cam­
pagne électorale qui vient de s'achever a montré 
qutl n'a. malgré ses 68 ans et en dépit de ses 
vicissitudes politiques, rien perdu de sa comba­
tivité. 

Quand le résultat des élections fut connu, 
M. Millerand déclara: « L a question était claire­
ment posée; voter pour moi, c'était voter contre 
le Cartel. » 

L a Liberté : 

Que ce qui vient 6e se passer pour l'élection 
de M. Millerand comme sénateur de l'Orne nous 
soit une leçon. . . 

Donnez-vous donc k peine d'interroger, autour 
d* vous, les commerçants, les rentiers, les fonc­
tionnaires, il n'en es t pas un qui veuille recom­
mencer l'angoissante expérience d'un gouverne­
ment cartelliste. Cela devrait noua rassurer, mais 
nous sommes i c* point* influencés par la ritour­
nelle c plu* a gauche s que non* nous en fai­
sons inconsciemment le* meilelur* propagateurs. 

Il est grand temps, en vérité, d* changer d'at­
titude. Une armée que l'espérance ne contient 
plu* est une armée battue d'avance. Loin de 
baisser la tête e t de pleurnicher comme des 
esclave*, crions notre certitude de la victoire - le 
résultat final «ers iculement à ce prix. 

La Légende du Gui 
K M. Louw-yck notre c o m p a t r i o t e , a iuter-

ou ipu un i n s t a n t s e s a n a l y s e s d e p s y c h o l o g i e 
c o n t e m p o r a i n e pour retourner en i m a g i n a t i o n 
v e r s l ' t g e l o in ta in où l e s d e s t i n é e s de la 
Gaule s e r é g l a i e n t par un due l de s e p t 
a n n é e s e n t r e l e p lus g r a n d d e s c o n q u é r a n t s 
r o m a i n s e t l e Jeune c h e f m a g n a n i m e d e s 
A r r e r n e s ( 6 5 - 5 2 « v J . C ) . 

, César e t V e r c i n g é t o r i x que l l e r encontre e t 
que l l e a n t i t h è s e ! Fro ide a m b i t i o n d'un cô té , 
b r û l a n t p a t r i o t i s m e de l 'autre ! 

V o i c i l e p r o c o n s u l r o m a i n « L e v i s a g e 
•glabre, l e s t r a i t s f a n é s r é s u m e n t l e g é n i e 
i m p i t o y a b l e d e Rome1. C'est pour p a y e r quel ­
q u e s org ie s e t m o n t e r q u e l q u e s d e g r é s d a n s 
l a po l i t ique , l à - b a s , q u e c e t h o m m e v ê t u de 
r o u g e c o m m e u n bourreau s e d r e s s e sur la 
terre gau lo i s e , qu' i l b o u l e v e r s e , ta i l le , m a s s a ­
c r e ». 

E t vo ic i le héros p a t r i o t e « D 'un g e s t e 
vif , il tira son épée . E n a v a n t ! L e s m a s s e s 
d é v a l è r e n t e t c h a r g è r e n t l ' e n n e m i . D e v a n t 
tous , e m p o r t é par s o n a l e z a n magni f ique . 
V e r c i n g é t o r i x a s s u r a i t s o nbouc l i er e t d r e s s a i t 
l a t ê t e . U n e jo i e s a u v a g e lu i é l a r g i s s a i t l e s 
Joues . D ' i n s t i n c t , i l para i t , é v i t a i t , p o u r f e n ­
d a i t . U n e ardeur é t r a n g e l ' e m p o r t a i t ; o n 
e û t di t que m y s t é r i e u s e m e n t l e s forces v i v e s 
d e tout l e p e u p l e s ' i n f u s a i e n t e n lu i ». 

N o u s a s s i s t o n s a v e c u n v i f Intérê t à la 
l u t t e e n t r e l e s d e u x a n t a g o n i s t e s , d o n t le 
g é n i e i n é g a l a n i m e le» m a s s e s qui l e u r obé i s ­
sent . 

P o u r César, conquér i r la Gaule n 'es t qu'un 
froid ca lcu l . Quand il aura d a n s son jeu 
c e t a t o u t magni f ique , i l réparera l e s b r è c h e s 
de sa f o r t u n e , i l b a t t r a s o n r i v a l P o m p é e , 
il s era d i c t a t e u r o m m i p o t e n t e t m a î t r e du 
m o n d e . P o u r a t t e i n d r e ce b u t , il dép lo i e 
t o u t e s l e s r e s s o u r c e s de s o n gén ie â la fo i s 
c o n q u é r a n t e t o r g a n i s a t e u r . 

V e r c i n g é t o r i x e s t l e d é s i n t é r e s e m e n t 
m ê m e . Son r ê v e c ' e s t d e m a i n t e n i r e n v e r s 
e t c o n t r e t o u s l ' i n d é p e n d a n c e d e sa patr ie . 
La f l a m m e qui brûle d a n s s o n se in , i l l a 
c o m m u n i q u e d'abord a u s guerr iers de sa 
tribu l e s A r r e r n e s . La s a n g l a n t e d é f a i t e qu' i l 
inf l ige à César d e v a n t Gergov le le rend i l lus ­
tre e t in sp ire conf iance à la Gaule e n t i è r e 
d o n t l e s p e u p l e s se c o n f é d è r e n t e t se grou-
p e n t derrière lui . D a n s u n e n u i t m é m o r a b l e , 
l e s Dru ides , après a v o i r cue i l l i le gu i sacré , 
c o n f è r e n t ou , n o m d e s d i e u x a u j e u n e c h e f 
v i c t o r i e u x la m i s s i o n redoutab le d e c h a s s e r 
d u sol l ' e n v a h i s s e u r . 

V e r c i n g é t o r i x s ' é l ève à la h a u t e u r fie sa 
t a c b e . Sa m â l e beauté , - sa force p h y s i q u e , 
son espri t , à la fo i s e n t h o u s i a s t e e t réf léchi , 
sa v a i l l a n c e qui l ' éga le a u p l u s brave p a r m i 
l e s b r a v e s , lui r.ssurent un créd i t que s e u l s 
o s e n t c o n t e s t e r l e s l â c h e s t e l s q u e l e s E d u e n s , 
ge-as à l ' éch iné s o u p l e e t dont le c o u porte 
a l l è g r e m e n t le co l l i er de R o m e . 11 c o n n a i t 
bien l e fort e t le fa ib le d e s Gau lo i s . I n c o m ­
parab le s a l ' a t taque , i ls s o n t t o u t e f o u g u e et 
t o u t e ardeur , m a i s i l s s o n t rebelle.-; à l 'ordre 
et le> m o i n d r e é c h e c les d é c o u r a g e . V e r c i n g é ­
torix- l e s p l ie à la d i sc ip l ine , l e s hab i tue ft 
prévoir . Il e m p r u n t e a u x R o m a i n s leur t a c t i ­
que , e t l o n g t e m p s il l e s t i n t e n é c h e c e n leur 
o p p o s a n t l e u r propre m o y e n . P a r m a l h e u r la 
d i v i s i o n , s e c r è t e m e n t f o m e n t é e par César 
c o m p r o m e t l'oeuvre qu' i l a s i b ien m e n é e . 
Les s a v a n t e s m a n œ u v r e s d e son r ival l 'accu­
lent a A l i s e . A l o r s c o m m e n c e ce s i è g e g i g a n ­
t e s q u e qu' i l s o u t i e n t à force d ' h é r o ï s m e . 
M a i s la f a i m e t la so i f l ' o b l i g e n t à cap i tu l er . 
Il s e l ivre d e sa p r o p r e v o l o n t é , et pour 
s a u v e r la Gaule , ft César qui , i n c a p a b l e de 
g é n é r o s i t é , en f a i t l ' o r n e m e n t de son t r i o m p h e 
pour le brûler e n s u i t e a p e t i t f*u d a n s l a 
pr ison M a m e r t i m e où il m e u r t en 4 6 a v a n t 
J . . C . 

M. L o u w y c k narre c e t t e t r a g i q u e - h i s t o i r e 
d a n s une su i t e do t a b l e a u x p l e ins d ' a n i m a ­
t ion e t de c o u l e u r loca le . I l n o u s fa i t p a r t a g e r 
l e s é m o t i o n s d o n t v i b r e n t s e s p e r s o n n a g e s . 
Il a le bon goût d'éviter , d a n s l e s s c è n e s 
d 'horreurs mi l i ta i re s , l e s e x c è s où l e s écri­
v a i n s d e c e jour o n t l 'habi tude d e se com­
pla ire . C e t t e s o b r i é t é à l ' Instar d e s c l a s s i q u e s 
n'en e s t que p lus e x p r e s s i v e . 

L 'auteur a i m a g i n é e n t r e V e r c i n g é t o r i x e t 
u n e j e u n e dru ides se , L i sca , u n e l i a i son 
d 'amour où n o u s l e f é l i c i t o n s d 'avoir o b s e r v é 
u n e s a g e ré serve . C e t t e i n t r i g u e sobre e t 
é m o u v a n t e m e t u n e h e u r e u s e var i é t é p a r m i 
l e s s c è n e s de ba ta i l l e e t r epose l 'espri t du 
t u m u l t e e t d u f r a c a s d e s a r m e s . 

N o u s s o u h a i t o n s ft la c L é g e n d e d u Gui » 
l e s u c c è s qu 'e l l e m é r i t e : l e s j e u n e s f i l les 
m ê m e p e u v e n t la l ire s a n s d a n g e r e t a v e c 
fruit . L . . . 

(1) ehei Pion. 

UN DRAME A MONTIGNY-EN-GOHELLE 
U n plâtrier f rappe t o n «saie 

de co u p * de c o n n u 

U n crime pass ionne l s'est déroulé à M o n t i -
gzty-en-Gohel le e t a m i s e n émoi l a pa i s ib l e 
popu la t ion de cette pet i te commune. 

D e p u i s quelques jours , Léopold S a i n t -
M a x en t , 23 a n s et son amie Laure Cbatelet , 
dite « M a n o n » , épouse divorcée de Dimi tr i 
D e k e k o s , occupa ient une chambre g a r n i e d u 
« Café Be l l evue ». 

R e n t r a n t à l a nu i t en é tat d'ivresse, S a i n t -
M a x e n t chercha querel le à son amie , qui s e 
trouvai t dans la cuis ine du débit. 

« M a n o n » qui t ta cette place pour se ren­
dre dans la sal le d u café , mai s à pe ine y é ta i t -
el le, f|tie S a i n t - M a x e n t , "s'étant armé d'un 
g r a n d couteau de cuisine, l'y re jo ign i t et lui 
por ta p lus ieurs coups de couteau, l'un dans le 
dos, les autres dans le ventre . 

S o n coup fa i t , le plâtr ier courut à bicy­
c lette mander le docteur H e c q u e t de F o u q u i è -
tes - lez-Lens qui j u g e a n t l 'état de la v ic t ime 
très grave , la fit admettre à l 'hôpital de Len?. 

E n t r e temps , la gendarmerie in formée met­
ta i t S a i u t - M a x e n t en é tat d'arrestation. 

Le secrétaire du syndicat 
des inscrits maritimes 

arrêté à Dunkerque pour entraves 
à la liberté du travail 

Xou:- avons s ignalé en son temps l ' incident 
provoqué à bord du v a p e u r « L ieutenant S a i n t 
Loubert B i e » par un p r o p a g a n d i s t e syndica ­
l i s te qui , à deux reprises , ma lgré l 'oppos i t ion 
du commandant , était monté à bord p o u r ha­
ranguer l ' équipage et provoquer un arrêt de 
travail . 

Sai.-ie d'une pla inte , la po l ice du p o r t a 
procédé à u n e enquête d o n t les résul tats ont 
été transmis au parquet . 

D e s déc larat ions recueil l ies , il résulte que 
l ' incident a été provoqué par I L A l b e r t B e s -
serve, 26 ans , secrétaire du S y n d i c a t auto ­
nome des i n s c r i t s mari t imes . 

Les officiers du bord préc isent qu'il eut 
une at t i tude incorrecte à l 'égard du comman­
dant et que l ' intervention du secrétaire du 
svndicat eu t p o u r conséquence directe u n arrêt 
d'une demi-heure du travail . 

U n e in format ion judic ia ire a été ouver te 
contre M. A l b e r t Besserve qui est i n c u l p é d'en­
traves à la l iberté du travail , et un m a n d a t de 
dépôt v i ent d'être s igné contre le p r o p a g a n ­
diste syndical i s te qui a t t endra à la maison 
d'arrêt de Dunkerque sa comparut ion devant 
le tr ibunal correct ionnel . 

LE CONGRÈS J)ES CATHOLIQUES 
DU DIOCÈSE DE LILLE 

A l'oeeârion l e l 'Assemblée des cathol iques 
du diocèse (24-27 novembre) se t iendront, 
comme chaque année , plusieurs réunions sur 
lesquel les ils convient d'attirer dès maintenant 
l 'attention. 

V Le mercredi 23 novembre: 
A 9 h 30. au parloir da Collège Saint-.Tos.eph. 

réunion des personnes- (religieuses ou séculière*) 
s 'ocunanf d'tP'lvres de jeunes filles (oeuvres dB 
jeudi, remuons dominiral^s, colonies de vacan­
ces, centra ménagers . . / ! 

•J« M e r r e d i , à 14 b., 1 bis. rue de 1» Préfpr-
ture., réunion plénièr» des Conférences de St-
Vincrnt de Paul. (Les confrères recevront M * 
invitation avec l'ordre du jour de la réunion). 

S* Jeudi 24 novembre: 
A 1"> B.. dans l'église Saint-Maurice, réunion 

l t t * f t > , arec procession, des enfant? de la 
Creésade Buefuirisfisjve. lijps invitations- ont été 
envoyées uux différents groupes; . 

4" Vendredi 25 novembre: 
A fi h. MO, au Collège Saint-Joseph (02. rue 

Hoiférinoi. réunion des directeurs de patronages. 
a i Lecture et discussion d'un rapport: • Com­

ment les- patronagf ?, vraies maisons d'éducation 
chrétienne, peuvent travailler à la formation 
intellectuelle et morale des enfants ". 

b) « Où en sont noe colonies de rseances. 
Itésultat* obtenus cette année ». 

Les relations envoyées par MM. les Direc­
teur?, et leurs observations présentées ce jour-l;l 
serviront de thème à un utile échange de vues. 

.V> Lundi 28 novembre: 
A 14 h. ."i>. dans la grande salle de l'Evêché, 

réunion de l'T'nion lilloise des Prêtres anciens 
combattant*! tout la présidence de M. le cha­
noine Lamv. vicaire général et supérieur du 
Grand Séminaire d'Am;eni. 

1 Exposition départementale 
du Travail de Lille 

S u c c è s d e l'Institut Colbert 

D a n * la l i s t e d e s l a u r é a t s , n o n * re levons 
a v e c p la i s i r l e s n o m s d e s c o n t r e m a î t r e s e t 
é l è v e s d e l ' I n s t i t u t Colbert qui o n t o b t e n u 
le* r é c o m p e n s e * s u i v a n t e s : 

1* Concours d e s « Mei l l eurs Ouvr iers d e 
F r a n c e ». — Médaille*; d'or e t b o u r s e s d e 
v o y a g e à Paris.- M M . L é o n B a k k a e r t , a jna-
t a g e d e préc is ion ; J e a n Deboosêre , é b é n l s -
t e r i e : H e n r i D e s m e t t r e , cordonnerie-. 

Méda i l l e d'or: Louis V a n d e r p l a s s c h e , tai l ­
leur. 

L e s t r a v a u x d e c e s l auréa t s , q u i s o n t 
c o n t r e m a î t r e s & l ' Ins t i tut Colbert . «ont d é ­
s i g n é s pour ê tre e n v o y é s & l ' E x p o s i t i o n 
n a t i o n a l e du Travai l , â Par i s . 

2* Concours d ' a p p r e n t i s s a g e . — 1. E l è v e s 
d e s E c o l e s pra t iques . — Médai l l e s d'or : 
MM. Louis Hocq e t Henr i André , a j u s t e u r s : 
Robert Thief f inc . t o u r n e u r ; R o b e r t Mil le-
vi l le , m o d e l e u r : Marcel Lor ldan , é b é n i s t e . 

Médai l l e d ' a r g e n t : M. J u l e s B a l e m b o i s , 
é l ec tr i c i en . 

Les oeuvres de ces» l auréa t s s o n t d é s i g n é e s 
pour être e n v o y é e s .1 l ' E x p o s i t i o n n a t i o n a l e 
du Travai l , â P a r i s . 

2. E l è v e s d es Cour* p r o f e s s i o n n e l s . — 
Médai l le d'or: M M . E t i e n n e V e r h o e k e e t 
André Ducourant . a j u s t e u r s d s p r é c i s i o n ; 
E m i l e D î l b e r g h e et Albert D e l r u e , a j u s t e u r s ; 
A l p h o n s e W u l l e u s . t o u r n e u r s ; R o b e r t S t a e -
l ens . fra iseur: Raymond" Lemalre , mode l eur . 

L e s oeuvres de ces lauréat* s o n t d é s i g n é e s 
pour ê tre e n v o y é e s à l 'Expos i t ion n a t i o n a l e 
du Trava i l , a Pnris>. 

Médai l l e s de bronze : MM. R o g e r R i g a u x 
et Marcel Vannée , é b é n i s t e s ; J e a n D e p l n o y , 
tourneur sur bois>. 

» 
La terre tremble à Sin-le-Noble 
Dimanche , à 7 h. 30 , une secousse s ismique 

a été ressent ie sur presque . tout l e t irr i toire d e 
S in- l e -Noble , et. a duré quelques seconde* ; 
el le a été suivie imm?diateTnent d'une autre 
secousse de même durée. 

Quelques murs sont lézardé? ; une cheminée 
est tombée sur la Maison de 31. A n d r é , i n g é ­
nieur aux mines d'Aniche, rue du Presbytère , 
et a brisé les vitres de la v é r a n d a h ; une autre 
cheminée est enraiement tombée chez 31. D e -
l'eg-naucourf, Btsscear, m e Gambetta ; u n e 
troisième, d s n s la cit.- ouvrière. 

A l'église provisoire, les fidèles, réunis p o u r 
l'office de 7 heures, ont été for tement secoués 
et il s'en fa l lut de peu qu'une panique se 
produisit . 

On croit qu'il t i n t at tr ibuer ces secousses 
à un affaissement de terrain provoqué p a r 
l 'extraction Je la houil le. 

•» 

LA POLITIQUE 
La re t t ion înriaJ ;s fe de Bruay-sur-Escaut 

adher* au parti communis te 
On annonce que ta t er t io* du part i social iste 

de Bruay-sur-Éseant , a'-ant à sa tête 31. 
AJphée Dalannov, consei l ler "éneral, maire , a 
décidé d'adhérer er. blone au part i commu­
niste. 

Un Polonais abat la mère 
de sa fiancée 

et se suicide près de Maries 
( A i s n e ) 

U n d r a m e rapide e t s a n g l a n t s ' e s t déroulé 
d i m a n c h e d a n s la m a t i n é e , à A n t r e m e n c o u r t , 
près de Mar ies ( A i s n e ) . 

Le P o l o n a i s F r a n ç o i s Zé l insk i , 2 8 a n s f 
ouvrier agr ico le c h e z M. Bréva l , agr icu l teur , 
p o u r s u i v a i t d e p u i s l o n g t e m p s d e s e s as«i -
du i té s u n e j e u n e P o l o n a i s e , m a i s la mère 
s 'opposa i t pour l e m o m e n t s e u l e m e n t à l eur 
m a r i a g e . L a s d 'at tendre , Zé l insk i se rendi t 
c h e z la m è r e de sa fiancée e t lu i t ira c inq 
ha l l e s de r e v o l v e r qui l ' a t t e i g n i r e n t a u c o u . 
Zé l insk i se t i ra e n s u i t e u n e ba l l e d a n s l a 
t ê t e . L a mort f u t i n s t a n t a n é e . 

L a P o l o n a i s e a é t é a m e n é e » l 'Hotè l -Dieu 
de L a o n d a n s un é t a t grave . 

f-

DERNIÈRE HEURE 
AU COMITE TECHNIQUE 

, DE L'ALIMENTATION 
P a r i s , 3 1 oc tobre . — L e C o m i t é t e c h ­

n ique de l ' a l i m e n t a t i o n , c r é é a u m i n i s t è r e d u 
C o m m e r c e pour é t u d i e r l e s m o y e n s p r a t i q u e s 
d 'organiser l a p r o d u c t i o n e t ta v e n t e d e s art i ­
c l e s d ' a l i m e n t a t i o n , e n t r e d a n s s a d e u x i è m e 
a n n é e d ' e x i s t e n c e . 

L a s e c t i o n a s u i v i d e p r è s le m o u v e m e n t 
d e s pr ix . D a n s l ' e n s e m b l e , u n e b a i s s e aura i t 
é t é c o n s t a t é e d e p u i s u n a n ; e l l e portera i t , 
s u r t o u t d e p u i s s i x m o i s , s u r l e s p r o d u i t s 
n a t i o n a u x . D a n s c e c o m p a r t e m e n t , l a s e c ­
t ion e s t i m e q u e la b a i s s e n e p e u t que s ' a c c e n ­
tuer pour p e u q u e l'on^ s'efforce d e m e t t r a 
en pra t iq u e d e s m é t h o d e s r a t i o n n e l l e s d* 
product ion e t d ' é c h a n g e é l i m i n a n t t o u t g a s ­
p i l lage e t u t i l i s a n t a u m i e u x l e s r e s s o u r c e s 
é c o n o m i q u e s d u p a y s e t d e s o n d o m a i n * 
co lonia l . 

L'ATTENTAT 
CONTRE L'AMIRAL COUNDOURIOTIS 

Paria, S I octobre . •— D é s l a n o u v e l l e d« 
l ' a t t e n t a t d o n t a é t é l 'obje t l ' amira l Coun-
dourioti», l e préa idant da l a R é p u b l i q u e a 
t é l é g r a p h i é a n p r é a i d e n t d a U B é p u b l l q u * 
he l l én ique , pour la f é l i c i t e r d 'y a v o i r h e u r e u ­
s e m e n t é c h a p p é . 

M. B O K A N O W S K I 

n o m m é Grand-Croix d e F ordre « k L i o n b l a n c 
ah T c a i c o a l o T a q a i * 

P r a g u e , 3 1 oc tobre . — L e préaident da 
la Bépniblfcin* a n o m m é d a n s l 'ordre d u L i e n 
B l a n c , a n g r a d e d e grend'erotx , M. B o h a -
n o w s k i e t a u g r a d e d e c o m m a n d e u r , M. Lal-
l e m a n d , I n s p e c t e u r généra l . 

L a l i l i i sera f a m é e la 1 2 n e r e n i b r e 
Par la , S I oc tobre . — M. C h l a p p e , Ç r ê / e t 

d e p o l i c e , r i a n t de prendra u n e o r d o n n a n c é 
q u i pre scr i t l a f e n n t u r e d e l a B o u r s e de* 

. r â l e u r s l e s a m e d i 1 2 n o v e m b r e . 

BRUIT de U DÉMISSION de M. VIOLLETTE 
gouverneur généra l d e l 'Algérie 

A lger , 3 1 oc tobre . — A la s u i t e d'un 
a r t i c l e d'un journa l loca l , q u i a v a i t a n n o n c é 
la d é m i s s i o n du g o u v e r n e u r généra l de 
l 'Algér ie , d e n o m b r e u s e s d é l é g a t i o n s s e s o n t 
r e n d u e s aujourd 'hu i à la r é s i d e n c e , pour 
d e m a n d e r & M. v i o l l e t t e de r e v e n i r sur sa 
d é c i s i o n . 

Le g o u v e r n e u r g é n é r a l a répondu e n 
e x p r i m a n t s e s r e m e r c i e m e n t s pour c e t t e m a ­
n i f e s t a t i o n q u i l e t o u c h a i t p r o f o n d é m e n t e t 
e n d i s a n t q u e s u r l e f o n d d e l a d é m a r c h e , il 
no p o u v a i t q u e t r a n s m e t t r e a u G o u v e r n e ­
m e n t d e l a R é p u b l i q u e l e s dés i r s qui v e n a i e n t 
de lu i ê tre p r é s e n t é s . 

LA MORT DE LA SŒUR 
DE LA REINE «'ITALIE 

R o m e . 3 1 oc tobre . — P a r s u i t e d e la. m o r t 
d e l a sortir d e l a R e i n e , l a p r i n c e s s e V e r * d * 
M o n t é n é g r o , le Rot a o r d o n n é un deui l rie 
v i n g t e t u n jours , deu i l qu i sera In terrompu 
pour l e m a r i a g e d u duc des P o u i U e s . 

UN INCENDIE DRAMATIQUE 
EN ESPAGNE 

Dix morts et trente blessés 
S a l e m a n q n e , 8 1 oc tobre . — A u v i l l a g e 

d ' A r c e d i a a o , u n court -c ircu i t s ' e s t produi t 
s u r l a l i g n e d ' éc la i rage é l ec tr ique . L ' i n e e n d i * 
s ' e s t produ i t r a p i d e m e n t à t o u t e s l e s s t a ­
t i o n s . P l u s i e u r s p e r s o n n e * q u i t e n t a i e n t d* 
c o u p e r l e c o u r a n t , o n t é t é f o u d r o y é e s . O a 
s i g n a l e d ix m o r t s e t u n e t r e n t a i n e de b l e s s é s . 

• • ' » 

L E S P R O C H A I N E S E L E C T I O N S 

L E G I S L A T I V E S 

D a n s r O r n e 

A l e n o o n , 3 1 o c t o b r e , *-* O n a n n o n c e l a 

c a n d i t a t u r e , p a t r o n n é e par l e s groupes de 
dro i t e , d u v i c o m t e d e R o c h e f o r t , c o n s e i l l e r 
m u n i c i p a l d e B u r s a r d , a u x é l e c t i o n s l é g i s l a ­
t i v e s p r o c h a i n e s , c o n t r e M. D a r i a . 

Dernières Nouvelles Régionales 

LE MYSTÉRIEUX ASSASSINAT 
d'un fermier à Maroilles 

• en janvier 1919 
UNE ARRESTATION • 

11 y a environ i .euf ans , l e 7 j a n v i e r 1919 , 
u n cr ime é ta i t c o m m i s dans des c irconstances 
très mystér ieuses : u n fermier , M- A l f r e d B r u -
lé , 3 ô a n s , herbager , é t a i t a s sass iné e t re trou­
v é , cinq j o u r s p l u s tard, d a n s u n s pra ir i e 
s i tuée à e n v i r o n 4 0 0 mètres de son habi tat ion . 

V o i c i comment le cr ime a été relaté p a r des 
vo i s ins . 

« L e so ir d u 7 janv i er , M- Brû lé , vou lut re­
conduire chez elle, à Maroi l les , sa f e m m e de 
j o u r n é e , M1** E s t b e r B a l i g a u d , 35 ans , qui 
a v a i t f a i t l a less ive . L a demeure de cet te der­
nier* se t rouve à env iron 1.800 mètre s d» la 
f e r m e Brûlé . A p r è s l 'avoir qui t tée , M. Brnlé 
re tournai t cher lui , vers 2 1 heures , lorsqu'i l 
f u t assail l i en cours de route sur le chemin, à 
env iron 600 mètres de sa maison . II f u t ache­
vé ensui te , 1 kil . p lus lo in , p a r une jrren&da. 
L'assass in , son f o r f a i t accompl i , t raversa les 
pra i r i e s e t t r a n s p o r t a 1* cadavre k 8 0 0 m è ­
tres e n v i r o n , & l ' endro i t on 11 f u t r e t r o u v é l e 
1 2 j a n v i e r . 

M » * Brûlé , n é e Céci le H a n n e t o n , â g é e d e 
3 1 a n s , i n q u i è t e de vo i r l ' a b s e n c e d e s o n 
m a r i s e pro longer , a v e r t i t s e s p a r e n t s . C e u x -
c i a v a l e n t é g a l e m e n t e n t e n d u u n e d é t o n a ­
t i o n : c ' é ta i t l ' exp los ion d e la g r e n a d e . I l s 
firent de s r e c h e r c h e s t e l e n d e m a i n « t l e s 
j ours s u i v a n t s , e t l a d é c o u v e r t e d u m a l h e u ­
reux n 'eut l i eu que l e 1 2 Janv ier . I l é t a i t a s 
c o i n d ' u n * pra ir ie & p r o x i m i t é d e l a S a m b r e . 

L e P a r q u e t s e t r a n s p o r t a sur l e s l i e u x e t 
l ' autops i e f u t f a i t e d a n s l a prairie p a r M. l e 
d o c t e u r Gerd ln , d ' A v e s n e s . 

U n e I n f o r m a t i o n f a t o u v e r t e c o n t r e X . . . e t 
n e d o n n a p a s de r é s u l t a t . 

H v a q u e l q u e t e m p s , l a fille d e l a v i c t i m e , 

qui n 'é ta i t q u ' u n e g a m i n e a u m o m e n t où le 
c r i m e f u t c o m m i s e t e s t a c t u e l l e m e n t figée 
d e 1 9 a n s , fit d e s r é v é l a t i o n s à u n e de s e s 
t a n t e s . C e t t e dern ière , d e v a n t l a 'gravité d e s 
f a i t s , lui c o n s e i l l a de fa ire r e n o u v e l e r sa d é ­
c l a r a t i o n a u procureur d e l a Républ ique , c e 
qui fu t fa i t . 

A la su i t e de s e s d é c l a r a t i o n s , u n e n o u ­
ve l l e i n f o r m a t i o n f u t ouver te . E l l e f u t c o n ­
fiée a u x i n s p e c t e u r s de la po l ice mobi l e qui . 
s o u s la d irec t ion d e l ' i n s p e c t e u r M a n g e r , 
recue i l l i rent d e s r e n s e i g n e m e n t s su f f i sa n t s 
pour p e r m e t t r e & M. B o r n a y , j u g e d ' ins truc­
t ion , d e d é c e r n e r un m a n d a t d ' a m e n e r c o n t r e 
G e o r g e s D e s o r m e a u x , 3 1 a n s , de Maro i l l e s , 
qui a v a i t déjà é t é e n t e n d u a u t i tre de t é m o i n 
d a n s c e t t e affaire. 

Le m a n d a t a é t é e x é c u t é lundi m a t i n , p s r 
l e s g e n d a r m e s d e C a m b r a i . 

D e s o r m e a u x e s t arr ivé à A v e s n e s a u tra in 
d e 1 0 h. 4 5 e t a é t é é c r o u é i m m é d i a t e m e n t 
à la M a i s o n d'arrêt . 

Ce c r i m e d e v a i t ê tre a t t e i n t par la pres ­
c r i p t i o n l e 7 j a n v i e r 1 9 2 9 . I l a suffi q u e 
D e s o r m e a u x so i t i n q u i é t é d e n o u v e a u pour 
que r e v i e n n e A la m é m o i r e l e c r i m e d e F a n l e , 
o ù fu t a s s a s s i n é e l a v e u v e L o s s o n , d i te 
< N i n l s s e ». P o u r c e t t e affaire . D e s o r m e a u x 
d u t s u b i r u n e d é t e n t i o n p r é v e n t i v e d e q u a t r e 
m o i s . Il fu t r e m i s e n l iber té f a u t e de preu­
v e s s u f f i s a n t e s pour just i f ier l ' emplo i de son 
t e m p s p e n d a n t l ' après -mid i du jour où le 
c r i m e fu t c o m m i s . 

Dernières Nouvelles Sportives 
rOOTBAUrASSOCIATIOir 

LE CLUB FRANÇAIS BAT les ALLEMANDS 
PAR ft BUTS A 3 

Psr i s , 3 1 octobre. — Cet après-midi, au Stade 
Elisabeth, le deuxième match de football-associa. 
tioo â Pari* des Allemand* de l'Arminia de Ha­
novre le* opposait à l'équipe parisienne dn Club 
F n n ç a i e . L * Club Français fut vainqueur par 
le score de 6 but* à 3. 

A la mi-temps, les deux équipes étaient à' éga­
lité arec deux buta d* chaque coté. 

Le Club a l'initiative de* premières attaques, 
j eu* t r a t 4* suit* sur l e* but* allemand* «t, par 
deux fo ls , f i n * » * H T f a t » la but s a n s snoeèt. 
Deux incursions des Hanorriesa sont dange­

reuses, mais le Club repart. Sur centre de Bor­
des, Burgraff le gardien allemand plonge et man­
que la balle. Vieui , qui a suivi, surgit et ouvre 
la marque. 

Tresque aussitôt après. le même Bordes rat­
trape la balle juste sur la ligne de sortie, par­
vient ft centrer. Sentubery s'en empare et fait un 
deuxième but contre les Allemands. Les événe­
ments s-e précipitent et, sur la remise en jeu. les 
Allemands descendent e t marquent a leur tout 
par l'intermédiaire de Lange. 

A partir de ce moment, les Allemands s'as­
surent assez régulièrement le meilleur. Plusieurs 
shoots rasent le poteau. Le Club n'opère que 
par échappées dont quelques-unes sont dange­
reuses. Cependant, juste avant la mi-temps, 
Lange, par shoote en biais qui surprend le gar­
dien de but parisien, égalise. 

D è s le début de la seconde mi-temps, le Club 
met à -son actif de jolies offensives et c'est mi­
racle qu'à trois reprises successives Bordes et 
Geranton ne parviennent ft marquer. 

Enfin Parkes botte un coup franc. La balle 
revient. Roe-ls renvoie aussitôt, mais est obligé 
de shooter une troisième fois pour marquer. Les 
Allemands nullement découragés égalisent à 
nouveau. 

A partir de ce moment, le Club Français, en 
meilleure condition, surclasse les Allemands vi­
siblement fatiguéa de leur match de la veille. H 
obtient successivement les trois buts qui accen­
tuent son avantage. 

AU COURS D'UN MATCH AMICAL de football 
diiptiU lundi aprei-midi. à St-Ouen. 1» Red Sur Olym­
pique s bsttu 1* Gi'.lia Club, psr 3 i 1. 

CYCLISME 

LES SIX JOUES S E BRUXELLES 
BruxtllM. 31 octobre. — 4L* gronde fouio enreJùs-

wit es roir 1* P».»it de. Sports, où s* donnait K 
départ ds .* treizième course des six jours. Comme 
prologue, une course de 100 km professionnels, indi­
viduelle. A 20 il. on donnait le eifnal de l'envolée de 
cette épreuve, qui tut dkpués arec acharnement : 
1. Vsrschusren, en 2 k. 30'. I l points; 3. Georges 
Ronsse, 3 pis; — A u tour: «. Slortelmsns. 4. 
Dswsels, S. Psnnentier, S. L. Bnjase: — A d*U 
(OIT* : T. Blsnc Garin. S. Dervsss, I. Dstbsoqns, 10. 
Kasmerlynck. 11. Dspsuw, .12. Matkoa. 13. bs4re«e>. 

A n h. « , STM tout ls cérémonie-: nsbitosl, eu» 
:isu ls présentation des 1* équipes qui allaient prendre 
ls départ pow 444 asurss. Ce» «autres dénièrent su 
son des hymnes nationaux 

Dès ls départ, l'aUure fut très rspide. A ls «n de 
la premiers heure, soit 4 34 heures, toutes les équipes 
srsisnt psrceuru 41 km. SSO at. L» course continus, 
*»*• viv». , __ . _ _ 

Voici ls liats -des souises : Brunisr-Csgust (Fsmn-
Mis), Soucisrd-PailUrd (TiaBctis), Nsbe-éWsrth 
(AUsmsnd* Carti-BiiMto ataUstus. Bamsah«rt.V«s> 

UN ABATTOIR CLANDESTIN 
pr«"';- fïAbheville 

Un boucher boulonnais s i chargeait 
de i 'abatage 

Les sKndarasrs 'If B o * , mit récemment au 
courant du transfert de \;a:idf>s provenant 
d'un f tsbl i seement public de Vi l lers -sar-
Anrbie, exercèrent une active survei l lance. Ils 
appr irent bientôt qns l e s vaches et des c i e -
r s a r , p lus ou moins i s i n s , é ta ient abattus dans 
1 établiasertseat de il. Pa-;1 J ia s -on , JiS ans , 
débitant de boissons et maréchal ferrant à : 

Villars. 

Les animaux- l i a i ent abattus par les so ins 
de M. Camil le Dul ios , 4S an=, boucher, habi ­
tant bouloi ine-sm-Mi-r , rue de Rrecquereque. 

Lorsque le> gendarmes arrivèrent à l 'cta-
bli.-sement de I I . .Masson, ils aperçurent , sus ­
pendues dans un lianjrar, deux vaches dépoui l ­
lées. In terrocé , .M. Ma.ssrm dt'clara que, d e ­
puis six semaines, i! avait ouvert cet a b a t t o i r , 
sans avoir sollicité l 'autorisation indispensa­
ble et que les bétes tuées étaient, après v i s i te 
de M. Lénel, vétérinaire, l ivrées, >oit à la con­
sommat ion , soit à réquarrissag*. Les abat s 
é ta ient enter ié s dan.-, des trous profonds f a i t s 
dans un champ vpisin. 

L e boucher Duflos fu t gruetté par les g e n ­
darmes. Interroge un soir, il flaira le p iépe et 
déclara au.v gendarn.es qu'il arrivait le soir e t 
n e repartai t que le lendemain. 

On se demande si, à côté de cette contra­
vent ion au rèjrlemeiit sanitaire, ne se diss imule 
pas un trafic de v iande malsaine. 

Quatre personnes tuées 
dans un accident d'aviation 

en Amérique 
Londres , 31 octobre. — U n message E x c h a n ­

g e Telegrah d e Xetv-Brunsv.-ick ( N e w - J e r s e y ) , 
r a p p o r t e q u e M. Leroy Thompson , directeur 
de la C o m p a g n i e coloniale e t de t ranspor t s 
aériens, un .îeune garçon de douze a n s , l a fian­
cée de M. Thompson , et un n o m m é Hubble , 
o n t été tués aujourd'hui dans un accident 
d'aviation qui s'est produi t alors qne l 'avion 
qui se trouvait à une a l t i tude de 240 mètres , 
se brisa et v int s'écraser s u r l e sol . 

den Bofaerd (Ho;.anda:.< ), E. Aerta-Van Hsr-el 
(Belre*), Iîielen.«-\>nn»ndci, Persyn-Verscheldsn, Sel* 
lier-Durar. C. De Biets.Stockel.vnck, St»ndsert frères, 
Putîfys-Tarernc Pi fioul-Jusscrct. Hellebsudt-Ds 
Cercq, J. Mertens-A. Miaes. Goris-Haesendoack. 

TENNIS 
COUPE GEORGE GAULT 

Pari.». 31 octobre. —- Cet après-midi/se so>nt jou4#s, 
sur les courts du Ten»i»-C.ub d» Péris, les demi-
nirales, Simple Messieurs, sinsi qus celle» du Double 
•Messieurs. Vend les rcsudlats : 

Simple Messieurs. ->p Demi finals : Cochet bat 
Edouard Borotra, 6-C. 6-0. 

Simple Dunes. — Qualris de Ans e .- ilf.e Dare bat 
Miss Hsrdv. 6-1. 7 5; Miss Benne» bst Mme Vsus-
sard. fi 4. *•«; Mmo Le Bfsnerais bat MKe André, 1-6, 
6-1. 6 3 : Mme Mathieu b4t Mme Goldin*, «-3, 6-0. 

Double Messieurs. — Quarts de finale : Denisu 
frères battent Aron-Aflsdltu]. 6-0. l-S. l-«. 

Demi-finales : Keinadel-TherriTsen battent Jahan-De-
niau. 6-4. 6-1; F. Barreie, d» Kicou-Broquedis battent 
Doniau frères, 6-1. J-2, abandonné. 

RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX 

COTONS 
LIVEEPOOL. SI octobre. 

Ventes. 7.000; importations, 3 76; Américain, huuss» 
1SS4S; Brésilien, hsusss 10; Egyptien, hausse 10. 

NEW-OBLEAX8, 31 octobre. 
Cotons Middiing Upland. — Disponible, 20.42; — 

Cotons i terme: Sur jsn»ier. 10.45-4-5; mars, 20.J7-«0; 
mai, 20.55-57; juillet, 20.35; octobre 1928, 19.7S-80; 
décembre, 20.3-6-42. 

NEW-YORK, SI octobre. 
CLOTURE. — Cotons Middiing Upland. — Dispo­

nible, 2«.«0; — A tenms : Sur janvier. 20 . ÏS -» : 
février. 20.S4-3-5: mors, 20.44-48; svrv, S0.52 ; ssau, 
20.«v-e»; juin. 20.52; juiriet. 20.45; août, 2flj62; 
septembre, 20.00; octobre, incoté; novembre, 20.12; 
décembre. 2O£0-22. 

Bscsttss. — Aux ports de l'Atlantique. 9.000; aux 
ports du Golfe. 77.000; aux ports du Pscifiqus, nulles; 
dans les villes de l'intéristtr, 11.000. 

Exportations. — Pour ls GTsdnde-Bretsrne, 21.000; 
France et Continent, 31.000; pour ls Japon, S.000. 

Marché des changes à l'Etranger 
du lusdi 31 octobre 1927 

Londres : Sur Psris, 124.09; Bruxelles, 34.95; Isa. 
bons bsnque. 4 5/10 a 4 3/8; Près S court ssftusv 
4 1/2. 

New-York : Sur Paris, 3*2 1/2; Londres, 4#2.e2( 
Cib. trsasf , 4-8*1.93 ; sur Bruxelles, 18.93. 

SUCKES — Cuba, prompte UTnssax, 408.00; —i 
A t e n u i Sur jsa-riar, 291.00; SMWS, SWaO»; sssA 
4ST.00; juillet, 2SS.O0; ssulistliis, SOOvOOl ,l|n*»Ç*s 
M a * * . 
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